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CIRCUITS LOGIQUES A TRES FAIBLE CONSOMMATION
DE PUISSANCE

par DANIEL MANGE, chaire d'électronique de l'Ecole polytechnique de l'Université de Lausanne (EPUL)

Ävant-propos
Ee développement de Vélectronique ces dix dernières

années est dû principalement aux possibilités offertes par
les transistors. Le transistor non seulement a remplacé
avantageusement le tube dans de nombreux domaines, mais
a suscité des applications nouvelles. Parmi ces dernières,
les plus importantes sont celles qui concernent le traitement
« digital » de l'information. On spécifie par là que les
grandeurs caractérisant cette information sont traitées sous
forme de « digits », c'est-à-dire de chiffres ou de lettres, ou
de suites de chiffres ou de lettres, ceci par opposition aux
dispositifs dits « analogiques » qui utilisent l'information
sous forme de variables continues. Une même information
peut s'exprimer sous ces deux formes, ainsi l'heure peut
être indiquée par la position des aiguilles (forme
analogique) ou affichée par un ensemble de chiffres (forme
digitale).

Une calculatrice électronique moderne avec ses multiples
possibilités est probablement l'exemple le plus raffiné et

spectaculaire du traitement digital de l'information.
D'autres réalisations apparaissent chaque jour, élargissant

le champ d'application des techniques digitales,
contribuant entre autres à automatiser la fabrication, la

production, à contrôler le trafic, bref, à seconder et

remplacer l'esclave intellectuel moderne pour toutes tâches où
son esprit est affecté à des besognes ingrates ne tolérant
aucune fantaisie ou imagination, et devant répondre à des

consignes strictes.
Si le transistor a permis l'essor considérable des

techniques digitales auquel nous assistons, c'est qu'il se prête
particulièrement bien à la réalisation de « circuits logiques

». Grâce à ces circuits logiques, on peut effectuer des

« opérations logiques » beaucoup plus rapidement et
commodément qu'avec les moyens connus auparavant. Sans
entrer dans le détail des opérations ou fonctions logiques,
rappelons qu'il s'agit de propositions relatives à deux
possibilités : « juste » ou « faux », « présent » ou « absent »

matérialisées dans les circuits logiques par deux états
distincts appelés l'état « 0 » et l'état « 1 ». On peut s'étonner à

première vue qu'une machine à calculer puisse fonctionner
si elle ne travaille qu'avec des « 0 » et des « 1 ». L'exemple
du télex ne transmettant sur la ligne télégraphique qu'une
suite de « 0 » et de « 1 » nous détrompera.

Le circuit logique est donc l'élément de base commun à

tout dispositif électronique destiné au traitement digital
de l'information, quel que soit le but final recherché.
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